
MOYENVIC (diocèse Metz) (Moselle)

SAINT LIYIER

I 10 Région naturelle et historique.

III 10 Où est placée la statue de S. Livier dans la chapelle ?

Comment est-elle (taille, matière, attitude) lAoto
Trouve-t-on encore la statue de la Vierge dite Etoile de

l'Orient ? Si oui, sa description,, sa photo

3° Où sont les reliques de S. Livier ?

V 1° Données archéologiques sur la chapelle.
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SAINT LIVIER

diocèse de Metz ('Moselle) Ancien
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diocèse :
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tleM ; c*^ Pxx’ccu*' d*-
lericP ^ ffawdtc£cs~i< . ( PentxAQs^ J

I 1° Canton et archiprêtré de Vic-sur-Seille
Paroisse S* Gorgon à Morville-Ies-Vic
Michelin 57 pli 15
1/50000° Château-Salins, XXXV-14, quart S.O.
Moyen vie est dans la vallée de la Seille, à environ 200 m. d’altitude. La
chapelle 5» Livier entre 260 et 270 m. d’altitude sur le versant nord de la

C6te S. Jean (qui culmine à 310 m.), à 1 km. E.S.E. de Salivai, à l’endroit
présumé du martyre de S. Livier* Un sentier y conduit à partir de Salivai
puis franchit la Côte S. Jean et se divise en deux branches dont l’une va

en direction de Moyenvic et l’autre en direction de Marsal, place forte.
A noter des ruines au sommet de la C$te S. Jean, jfawkaninnex xYAkkixx tx

2® Culte du Haut de S. Jean. Fontaine considérée jadis comme miraculeuse» Vieux
tilleul*

3® Abbaye de Saliva^ Prémontrés.

II 1° Le culte s’adresse à S. Livier.

2° La fontaine S. Livier ou fontaine de Salivai était jadis considérée
comme salutaire pour plusieurs maladies (dom Calmet) Plus de thérapie au
jourd'hui.

III 1° Statue de S. Livier dans la chapelle. Il y en avait une auparavant, en
bois, à la sha^aiil fontaine, elle est aujourd’hui au Musée de Vie. Elle est
très ancienne* ( Une autre statue de S. Livier, XVII®-XVIII0 s., se trouve
dans l’église de Morville-les-Vie )
Dans la chapelle, statue d’une Vierge dite Etoile de l’Orient* tx. f-C

ex* Xïst*~ ; cnn -<v.e irnJ~ de tÿuei tP o OÿPd'}

Reliques de S. Livier

64 IV 1° 17 juillet ou dimanche le plus proche* Jadis, aux fêtes de la Pentecôte.
72 Environ 200 personnes dont un contingent venu des paroisses environnantes.

Messe en plein air auprès de la chapelle* Vénération des reliques.
Pèlerinage fréquenté par le Saulnois (Château-Salins, Dieuze), mais de moins
en moins. H tombe en ruines.

81 V 1° Salivai, Salina vallis, abbaye de l’ordre de Prémontrés. Fondatrice: la com-
93 tesse Mathilde qui se qualifie comtesse de Hombourg ou Hambourg et qu’on

croit être de la maison de Salm* L’abbaye est fille de celle de Justement
qui y envoya une colonie de religieux vers 1195» année du testament de cette
comtesse Mathilde, mais le monastère existait auparavant. Environ à un quart
de lieue de Salivai, chapelle S. Livier à l'endroit où ce saint aurait été
tué par les Huns en haiire de la religion, (dom Calmet) Primitivement la cha
pelle était desservie par les moines de l’abbaye voisine. Depuis 1590, elle
était en mauvais état du fait des guerres. Restaurée à la suite de guérisons
à la fontaine. En 1647, Monsieur de Bourdonné, gouverneur de Vie et Moyenvic,
y installa un ermite pour tenir la chapelle ouverte, recevoir les pèlerins et
empêcher les violences et désordres qui s’y pourrainent faire par les pas
sants* L’abbé de Gombervaux céda l'ensemble aux moines de Salivai le 16 ao$ut
1647* Innocent X avait accordé aux pèlerins visitant la chapelle aux fêtes
de la Pentecôte de nombreuses indulgences* Une visite canonique de 1718 parle



de l’mitage situé près de Salivai avec la chapelle bien ornée placée sous l’invocati
on de S, Livier. Un religieux y va dire la messe tous les jours et il y a un grand
concours de peuple deux fois l’an. Vendue en 179^. L’acquéreur fit restaurer la chap*
pelle en 1805 et en fit don à l’évêqhé de Nancy en 1848; Travaue considérables
entrepris. Les pèlerins ont toujours pour s’abriter le vieux tilleul ou un vaste
kiosque aux abords de la fontaine; Essor accru en 1908 du fait du frère Hamentien,
érrnite* Aujourd’hui,, décadence.

VII* Le prénom de-Livier est toujours donné dans le pays.

r

SOURCES: - Notes de M. l'abbé Joseph Barthélemy, curé d’Imling
— Lettre du curé archiprêtre de Vic-sur-Seille, 5 tuai 19&6

— Leclerc *11, n9 91 J • c4~ JT} 6^ h c f /
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Enquêteur : M. de -üédouville
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Paroisse de VIC-SUR-SEILLE

(Moselle) 5 mai 1966

Chère Madame,

En m'excusant de répondre si tard a votre lettre pour cause

de multiples occupations,voici les renseignements que j'ai pu avoir

concernant le pèlerinage de St LIVIER:

Commune: MOYENVIC

Paroisse:MORVILLE-LES-VIC

Le pèlerinage en question est encore vivant(moyennement)•

Il rassemble Ifois par an le 17 juillet (ou le dimanche le plus

proche de ce jour) environ 200 personnes près d'une petite

chapelle champêtre, sise sur le ban de la commune de MOYENVÎDC

La messe est célébrée en plein air.

Une statue du Saint se trouve en l'église de MORVILLE-lès-VIC

(du I7-l8e siècle ).Beaucoup d'autres statues du Saint se trouvent

dans les églises de la région ,notamment a VIC-SUR-SEILLE (ancienn

en bois)

Grâces spéciales demandées ?

Ce pèlerinage concerne uniquement les paroisses environnantes

On y vénère les reliques du Saint.

Sji vous pouviez attendre un peu , jusqu'aux grandes va
cances ^îtex^ , je pourrais vous donner d'autres détails

En vous priant d'agréer,Madame,1'expression de mes

meilleurs sentiments.

. /2

curé-archiprêtre de

VIC-SUR-SEILLE (Moselle)
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